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L'assislante benevolo?
Uno amio sur mosuro.

Deux dames, en promenade? Deux amies? Deux
amies oui, qui se sont connues « grace a la Croix-
Rouge » dans le cadre du service cl'assistance aux
peisonnes ägees que 27 de ses sections ont introduit
ces derniercs annces ä lour secteur d'activite.

Consequence de notre epoque, on ie sail, le nombre
des «solitaires» ne cesse cle croitre: solitaires
ages, malacles, invalides. Car si notre epoque est
favorable aux bien-portants, eile est souvenl plus
difficile pour les porsonnes ägees et impotentes.
L'on n'a ni temps ni place pour eux. Certes, des

mesures de prevoyance sociale bien developpces les
mettcnt ä l'abri de la faim et du froid. C'est le cas
egalcment pour les pensionnaires des asiles et des
homes oü le personnel est surcharge et ne peut,
avec la meillcure volonte du monde, s'occupcr de
chacun indivicluellement.

Co problcme avant tout social et moral n'a point
laisse la Croix-Rouge suisse indifferente. C'est
pourquoi s'inspirant d'une idee nee en Amerique au
cours de la clernierc guerre, elle a introduit voici
quelquc 15 ans, ce « service cl'assistance aux per-
sonnes ägees et hanchcapees » qui groupe actuelle-
mcnt pros de 1500 collaboratrices et collaborateurs
volontaires s'occupant chacun reguliercment cl'un
ou deux vieillards ou malades isoles. Les assistants
et les assistantes benevoles de la Croix-Rouge dont
certains sont motorises renclent regulierement visile
ä leurs «amis äges», tendant line oreille attentive et
patiente ä leurs doleances, partageant leurs soucis,
leur faisant la lecture. Parfois, ils les emmenent en
promenade, les accompagnent chez le medecin ou
le clentiste, les aident ä ecrire une lettre, ä exe-
cuter quelquc petit travail manuel distrayant. Quelquc

fois les « amis ages » dependant do telle section
regionale de la Croix-Rouge suisse sont convies ä

une excursion en commun; ailleurs c'est chaque
semaine qu'ils se retrouvent au « club » ouvert ä

leur intention. II y a mille et une maniere do

romprc l'isolcment des solitaires. Cet isolement qui
lenlement peut agir comme un poison. II est si
facile de les interesser ä nouveau ä la vie quoti-
dienne, de les rapprocher les uns des autres, cle leur
faire voir et regarder les rayons de soleil de 1'exis-
tencc qu'un trop long repli sur eux-mcmes leur
avait fait oublier...

L'activite des assistantes et assistants benevoles
est une activite Croix-Rouge entre toutcs, car elle
vise ä renforcer les liens humains. Comment les

peuples, en effet, pourraient-ils prendre conscience
de l'humanitc si les individus comme tels l'oublient?
Aujourd'hui, alors que les liens se relächent au sein
memo de la famille, que l'on laisse si facilcment
toute responsabilite et initiative sociales aux auto-
rites et aux assurances, les contacts humains
courent le clanger de devenir impersonnels. Les
assistants et assistantes benevoles cle la Croix-
Rouge suisse s'efforcent de combler cette lacune.



/I l'heure actuelle, 10 sections locales de la CHS — en
Suisse romande il s'agit de Celles de Lausanne et de
Geneve — exploitent des services d'ergotherapie des-
servis par des ergotherapeutes professionnclles secon-
dees par des assistantes benevoles Croix-Rouge. Celles
d'entre ces dernieres qui sont motorisees assurent les

displacements des patients de leur domicile au centre
et vice versa. D'autres — les doigts de fee — ont suivi
iin cours de « bricolage » pour etre en mesure d'aider
efficacement l'ergotherapeute. Et il faul parfois beau-
eoup de patience pour encourager un malade ä pour-
suivre le travail mannet qui tili est assignc « titre
therapeutique et par Id lui demande souvent un grand
ejfort.



A lout seigneur, tout honneur. C'est ä la section
cle Zurich que revient le merite d'avoir introduit
le premier service d'assistantes benevoles Croix-
Rouge de Suisse. C'etait en 1952. Bien vite, ces
premieres assistantes benevoles se renchrent compte
que l'isolement mais l'inactivite aussi peut devenir
nct'aste et ceci autant chcz les invalides encore
jeunes que chez les personnes ägees vouecs ä

1'inoccupation t'orcee. Aussi les assistantes benevoles
zuricoises eurent-elles bien vite les poches empties
cle colon ä brocler, dans les mains des pclotes de
laine, sous le bras des metieis ä tisser, des eche-
veaux cle raphia. Avec tout ce beau materiel colore,
elles jouerent les tentatrices et incitercnt leurs
proteges, quel que soit leur sexe, ä crocheter, tisser,
brocler, tresser.

Et c'est ainsi que cle fil en aiguille et cle pelote cle

laine en metier ä tisser, la confection de travaux
manuels destines uniquement ä meubler les loisirs
cle personnes ägees, conduisit la section de Zurich ä

creer un veritable service cl'ergotherapie non seule-
ment derivative mais fonctionnelle aussi. Son
cxemple fut bien vite suivi par d'autrcs sections,
nous l'avons vu.

Et si les travaux manuels confectionnes ä titre cle

distraction, cle clerivatif peuvcnt l'ctre ä domicile,
il est eviclemment plus stimulant encore cle les

executor en groupe. C'est ainsi que l'on trouvo,
clans les services d'ergothcrapie cle la Croix-Rouge
suisse, des patients clevant etre soumis ä une the-

nipie reeclucative ordonnec par le medecin et con-
trolee par l'ergotherapeute, mais aussi les « amis
ages » des assistantes benevoles Croix-Rouge qui
trouvent plaisir ä travail let- en groupe sous la
surveillance sounante do charmantes bricoleuses. 21



Une longue file de voitures pretes au depart. Du
remue-menage aux alentours. h'attente d'une apres-
midi pas comme les autres. D'une apres-midi dont
cheque minute va devenir un souvenir dont les invites
du jour, les « plus de 65 ans » dont s'occupe une section
de la Croix-Rouge suisse se souviendront bien long-
temps, durant des semaines, des mois.

22

Dans le cadre toujours de leurs services d'assis-
tance aux personnes ägees et hanclicapees, la plu-
part des sections de la Croix-Rouge suisse orga-
nisent aussi regulieremenl des rencontres et des
excursions ä l'intention de leurs proteges. A
Geneve, ce sont les reunions hebdomadaires du
« Club du Rayon do Soleil » auxquellcs assistent
en moyenne une centaine de participants. De lcur
cote, les sections clc Lausanne et de Fribourg —
pour ne parier iei que dc la Suisse romande — con-
voquent une ä deux fois l'an leurs « amis ages » ä
des matinees recreatives ou des excursions. Des
journees qui sont attenclues avec impatience par les
isoies auxquels elles sont clestinees. Des journees
dont ils se souviennent longtemps, qui sont des
taches do lumierc clans ieur existence parl'ois si
lerne, si monotone, si pauvre en cvenemenls.

Sur cette page et la suivante, nous reproduisons
quelques scenes clu « film » cle la dcrniere excursion

collective organisee par la section de Schaff-
house qui compte actuellement un effectif de 65
assistantes benevoles — contrc cinq seulemcnt il y
a 10 ans — et avait convie ce jour-lä 59 personnes
ägees, malades et invalides ä une promenade sur
les bords du lac de Constance. Une promenade dont
chaque minute est goütec avec une joie dont nous
devrions souvent nous souvenir lorsque ä nous bien
portants, la vie parait boudeuse.

La preparation au depart, la longue 1'ile cle 110

voitures particulieres qui attend, qui va s'ebranler
tout ä l'heure. Qui s'est ebranlee ct c'est 1'evasion.
L'evasion cle la vie grise de tons les jours. On roule
ä 30, 40 km ä rheure. Le soleil est cle la partie bien
sür. Saurait-il bouder une telle journee! Et le pay-
sage defile: les arbres dont on avait oublie qu'ils
pouvaicnt etre si beaux contre le ciel bleu, les prcs,
les fleurs. Puis c'est 1'arrivee au but et la promenade

ä petits pas en attendant la collation dont la
partie solide, la tarle, est Offerte traditionnellement
ä tout le groupe par une seule assistante benevolo.



La doyenne du yraupe — .%' ans bleu sonnes — n'elait
pas la mains rejouie. Des souvenirs1 Bien sür qu'elle
en a, (i son age, mats pourquoi ne pas en recueillir de
nouveaux, de lout Ira is. Et la compagnie des autres,
vela (ail tanl de bien ausst. Elle est si heureuse, cheque
semaine, de reeevoir la visile de « son» assistante benevolo,

de cclte amie laute personnelle c/tti ne vient que
pour eile.

Oui, si Eon veut, les assistantes benevoles Croix-
Rouge ne realisent pas de «grandes choses» comme
le disail l'une d'elles, elles font par contre une quan-
tite de « pelites choses ». Et comme Eexistence n'esl
bien souvent qu'une juxtaposition d'une infinite de
« rieus », l'avtivite de Eassistante benevote, eelte infinite

de riens, linit quand meine par former un vaste
tout.
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